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Chronique du Collège

Après une longue interruption pour cause 

de Bicentenaire, nous reprenons notre chro-

nique traditionnelle consacrée au Collège.

Le Bicentenaire

L’année 2006-2007 est à mar-

quer d’une pierre blanche. 

Le Bicentenaire du Collège 

de l’Abbaye a donné lieu à 

de multiples manifestations. 

Moments officiels, spectacles 

de haute tenue, rencontres 

culturelles ont ponctué les 

longs mois de la dernière an-

née scolaire. Ce fut le résultat 

d’un investissement général. 

La direction, le corps profes-

soral et de nombreux élèves 

ont travaillé d’arrache-pied 

depuis la fin de l’année sco-

laire 2004-2005 à établir un 

programme qui puisse mon-

trer la réalité actuelle du 

Collège et sa vitalité. L’esprit 

de Saint-Maurice, fondé sur 

les valeurs humanistes, mais 

aussi sur l’ouverture à la so-

ciété de son temps, continue 

de s’affirmer.

Commencées avec le pèleri-

nage 2006 de la Saint Mauri-

ce, les festivités se sont ache-

vées au printemps suivant. Le 

22 septembre, Mgr jean-Louis 

Bruguès, évêque d’Angers, 

évoquait avec admiration 

dans son homélie du jour le 

Collège de l’Abbaye où les 

professeurs « ont façonné des 

consciences ouvertes au désir 

de la vérité, à la lumière de 

la foi ».

Le 20 octobre avait été choisi 

comme journée officielle des 

célébrations du Bicentenaire. 

Plusieurs personnalités du 

monde politique sont inter-

venues pour souligner le rôle 

essentiel du Collège de l’Ab-

baye (Voyez Les 200 ans du 

Collège, numéro spécial des 

Echos, n°15, avril 2007).

Le 30 novembre, Maurice 

Chappaz revenait au Collège 

pour recevoir un hommage 

émouvant à l’occasion de son 

90e anniversaire. Dans un 

premier temps, M. Christophe 

Carraud, docteur ès lettres, 

auteur d’une remarquable 

étude sur l’écrivain bagnard 

(Christophe Carraud, Maurice 

Chappaz, Collection «Poètes 

d’aujourd’hui», Editions Se-

ghers, 2005) donna une confé-

rence élevée sur l’œuvre 

de ce dernier. Puis, dans la 

salle des Humanités, Maurice 

Chappaz apporta, sur le ton 

de la confidence et avec beau-

coup d’humour, des réponses 

toujours aussi profondes aux 

questions de quelques élèves 

devant plusieurs classes réu-

nies.

Le Concert de Noël du 10 dé-

cembre, dirigé par M. Ernst 

Schelle, enchanta les specta-

teurs par un programme bâti 

autour de la musique argen-

tine.

Dans le cadre du Bicentenai-

re, le professeur Yves Four-

nier donna en janvier 2007 

une conférence sur le savant 

valaisan, originaire de Saint-

Gingolph, François-Isaac de 

Rivaz. Ce grand scientifique, 

dont le chanoine Henri Mi-

chelet a fait connaître les 

travaux dans sa thèse de doc-

torat, avait été l’inventeur, en 

1804, d’un moteur à explosion 

pour véhicule.

À la fin février et au début 

mars, la troupe du Collège, di-

rigée par M. Bertrand Roduit, 

donnait deux représentations 

de la pièce d’Albert Camus 

Les Justes. Anciens élèves du 

Collège, aujourd’hui engagés 

dans une carrière théâtrale 

à Paris, Mme Aline Vaudan, 

dans le rôle de Dora Doulebov 

la révolutionnaire passionnée, 

et M. jean Vocat, dans celui 

du christique Ivan Kaliayev, 

apportèrent un concours re-

marqué.

Depuis plusieurs années, un 

groupe d’astronomie s’est 

constitué au Collège. Le 19 

avril, devant tous les étu-

diants, l’astronaute suisse 

Claude Nicollier a magnifique-

ment vulgarisé le sujet des 

« Vols spatiaux habités » et 

évoqué ceux auxquels il avait 

participé à bord des navettes 

Challenger et Discovery.

Les commémorations s’ache-

vaient fin avril. Après une 

semaine culturelle portant sur 

De l’Humanisme à la Renais-

sance, au cours de laquelle 

de nombreux sujets furent 

traités, tels l’imprimerie, l’as-

tronomie, la musique et la phi-

losophie, le dernier week-end 

de ce mois mit fin à ce temps 

de mémoire. Le 28 avril 2007, 

la journée « Portes Ouvertes » 

connut une grande affluence. 

Anciens, parents d’élèves, 

étudiants se sont déplacés 

en nombre pour participer 

aux ateliers et conférences 

préparés par les professeurs. 

L’après-midi, on vit défiler des 

personnalités de la politique 

et de l’économie, des milieux 

sportifs et culturels, du monde 

des médias. Beaucoup de noms 

seraient à citer. Parmi les têtes 

d’affiche, il convient d’en men-

tionner deux dont la notoriété 

est mondiale : le président de 

la FIFA joseph Blatter et le 

jeune champion olympique 

valaisan Stéphane Lambiel. En 

livrant leurs souvenirs, toutes 

ces personnalités ont rappelé 

ce qu’elles devaient à l’ensei-

gnement reçu au Collège com-

me gymnasiens.
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Le recteur Guy Luisier accueille les 
premiers visiteurs des Portes Ouvertes 
du 28 avril. Sur la page de droite, en 
haut, des violonistes de l’Orchestre du 
Collège et des Jeunesses Musicales de 
Saint-Maurice. En bas, des danseuses 
de la Renaissance.
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Le jour suivant, le Concert 

du Bicentenaire achevait en 

beauté ces festivités. Deux 

cents musiciens et deux 

chœurs (celui du Collège et 

le chœur mixte de Kismaros, 

en Hongrie), dirigés par M. Er-

nest Schelle, offraient un 

spectacle composé de gran-

des ouvertures et de chœurs 

d’opéra.

Le numéro 13 des Échos avait 

présenté le catalogue de l’ex-

position du 200e organisée au 

Château de Saint-Maurice en-

tre avril et octobre 2006. Pour 

la journée « Portes Ouver-

tes », paraissait aussi une 

coédition du Collège et de la 

Société d’Histoire du Valais 

Romand. Le volume 2006 des 

Annales Valaisannes est en-

tièrement consacré à l’histoi-

re du Collège. Aux préfaces 

des parrains du Bicentenaire 

— Mgr joseph Roduit et M. 

le Conseiller fédéral Pascal 

Couchepin — succèdent des 

articles historiques et théma-

tiques. Plusieurs témoigna-

ges, ceux d’anciens et de jeu-

nes étudiants d’aujourd’hui, 

concluent cet ouvrage d’en-

viron 300 pages qui fera date 

pour la connaissance de l’his-

toire du Collège.

Changements au Collège

On aurait pu croire que toute 

la vie du Collège avait été 

tournée vers le Bicentenaire. 

Il n’en fut évidemment rien. 

Le Collège a connu des évé-

nements et des changements 

qui sont le lot de toute insti-

tution.

Deux nouvelles professeures 

en latin et grec, Mmes Axelle 

Herren Clot et Sandrine Bue-

che, jusqu’alors remplaçan-

tes, renforcent le corps pro-

fessoral à la rentrée 2006.

Surtout, au terme de l’année 

2006-2007, une époque de la 

vie du Collège prend fin. Rec-

teur depuis 1995, le chanoine 

Guy Luisier rend son mandat 

après douze années d’exer-

cice. Son rôle dans l’évolution 

récente du Collège est consi-

dérable. Il a accompagné avec 

justesse et prudence les mu-

tations rendues nécessaires 

par les réformes scolaires 

décidées aux plans fédéral et 

cantonal.

Pour lui succéder, le Conseil 

d’Etat valaisan a nommé, le 

28 novembre 2006, le chanoi-

ne Alexandre Ineichen.

D’origine lucernoise, aujour-

d’hui âgé de 40 ans, Alexan-

dre Ineichen, dont la famille 

est installée à Ollon, a pour-

suivi entre 1982 et 1987 ses 

études gymnasiales au Lycée-

Collège de l’Abbaye où il ob-

tient sa maturité scientifique. 

Entré à l’Abbaye, il devient 

profès en 1989 et est ordonné 

prêtre en 1994. Il termine 

ses études universitaires à 

Fribourg avec une double li-

cence : une en théologie et la 

seconde en mathématiques. 

Depuis 1996, sa carrière est 

consacrée à l’enseignement et 

à la vie du Collège. Il se voit 

alors confier des cours de ma-

thématiques, de physique et 

d’enseignement religieux.

Il a également assumé dif-

férentes charges au sein du 

Collège. De 1996 à 2005, il 

fut préfet de l’internat et, en 

2004, il devint prorecteur. 

Cette large expérience à diffé-

rents niveaux de responsabi-

lité sont autant d’atouts pour 
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Adieu, l’ami !

C’est en septembre 1935 que 

le jeune Roger Kaestli arriva 

au Collège de Saint-Maurice, 

dans la classe de 1ère Com-

merciale. Au terme de trois 

années dans cette section, 

il obtint son diplôme. C’est 

alors que, encouragé par son 

ami Georges Pot, « mon So-

crate », disait-il, il changea de 

voie pour rejoindre la section 

littéraire de ce collège et, en 

1943, il y obtint son diplôme 

de Maturité classique.

Etudes de droit à l’Université 

de Genève et une carrière ju-

ridique de peu de temps en 

Valais, car une autre sollici-

tation l’appelait : l’enseigne-

ment auquel une licence de 

lettres à l’Université de Fri-

bourg lui donna accès.

Parler de Roger Kaestli, c’est 

évoquer d’abord le Directeur 

des Ecoles qu’il fut à Monthey. 

Puis le professeur au Collège 

de Saint-Maurice pendant 20 

ans, de 1965 à 1985.

Roger Kaestli
Ancien professeur au Collège de l’Abbaye

1922 - 2007

Professeur de grec, de latin 

et d’anglais, au-delà des dé-

clinaisons, conjugaisons et 

autres subtilités linguisti-

ques, c’est Homère et Euri-

pide, Virgile et Horace, Sha-

kespeare et Shelley que cet 

humaniste faisait découvrir 

à ses élèves. La classe deve-

nait pour lui une scène où 

naissaient idées et réflexions, 

émotions et enthousiasmes.

Parler de Roger Kaestli, c’est 

évoquer aussi l’acteur de 

théâtre qu’il fut, dans les 

années 50, avec son frère 

Georges, avec Pierre Raboud 

et bien d’autres, à Monthey 

et ailleurs. Admirateur des 

Pitoëff, de Dullin et de jou-

vet, formé lui-même par jean 

Hort, il fut l’interprète de 

Sophocle, Molière, Mauriac, 

Anouilh… Et l’on se souvient 

encore, à Monthey, de la re-

présentation mémorable, en 

1952, du « Pèlerin du désert » 

de Georges Michelet.

Parler de Roger Kaestli, c’est 

évoquer enfin le voyageur, 

toujours prêt à partir « vers 

de nouveaux rivages », lieux 

chargés de mythe et d’histoi-

re, « lieux où souffle l’esprit ». 

« Voyageur sans bagage », 

avide de découvertes artisti-

ques et d’impressions fortes. 

Voyages dans le rêve aussi 

et dans la poésie où « le cœur 

fou robinsonne », comme dit 

Rimbaud.

Il nous a quittés le 1er octobre 

2007, mais le souvenir de-

meure et surtout une présen-

ce, celle de l’ami à qui nous 

disons Adieu.

Bernard Athanasiadès

Un dernier hommage 
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remplir sa nouvelle fonction.

Ce changement à la tête du 

Collège rendait indispen-

sable la mise en place d’un 

nouveau conseil de direction 

et obligeait à procéder à des 

nominations. M. Stéphane Ro-

duit, professeur de français, a 

été nommé prorecteur par le 

Conseil d’Etat. Trois anciens 

proviseurs (le 4e, M. Yves 

Fournier restant en poste) se 

sont retirés. Ils ont été rem-

placés par Mme Géraldine 

Maret Seppey, professeure 

d’italien, Mme Geneviève 

Erard, professeure de latin et 

M. Lionel Barlatey, professeur 

de mathématiques et de phy-

sique. M. le chanoine Franco 

Bernasconi conserve son pos-

te d’administrateur. Enfin, M. 

Francis Hiroz, professeur de 

géographie, vient renforcer 

l’équipe en charge de la demi-

pension.

Quelques aspects de la vie 

des élèves

Au sein de l’aumônerie, ser-

vie par M. le chanoine Escher 

avec le soutien de nombreux 

collaborateurs (professeurs et 

anciens élèves), les innova-

tions dynamisent ce lieu de 

rencontres et de réflexion. Le 

21 septembre 2006, Mgr Ro-

duit bénissait les nouvelles 

salles et installations de ce 

centre religieux. Sa fréquenta-

tion, toujours aussi importan-

te, souligne bien sa nécessité 

pour la jeunesse qui fréquen-

te notre établissement.

Au printemps 2006, du 3 au 

7 mai, accompagnés de leur 

aumônier le chanoine Escher, 

neuf étudiants de l’Agaunia 

se rendaient à Rome pour 

participer aux 500 ans de la 

Garde Pontificale.

L’esprit de solidarité n’est pas 

oublié. Le sens du partage res-

te une valeur sensible dans la 

conscience des jeunes. Ainsi, 

un groupe UNESCO travaille 

depuis plusieurs années à 

récolter des fonds pour des 

actions ciblées : ce fut, dès 

l’année 2004-2005, l’aide ap-

portée à l’Association Idjiwi-

Bukavu en vue de favoriser le 

développement de l’éducation 

à l’est du Congo ; ou, en 2006-

2007, les jeunes œuvrèrent 

Ci-dessus, les membres de l’Agaunia 
en fête. 
Le jour de la Non-Stop, tout le collège 
est en fête et tous ses couloirs du Col-
lège sont décorés.

pour soutenir la construction 

d’une ferme dans le Sahel du 

Niger. À l’occasion du Bicen-

tenaire, de nombreux étu-

diants participèrent le 4 avril 

2006 à une épreuve sportive 

pour constituer un fonds de 

solidarité destiné à aider des 

étudiants du Collège issus de 

familles aux moyens finan-

ciers limités.

Les Non-Stop se suivent en 

rencontrant toujours le même 

succès. Après celle de 2006 

évoquant avec humour « Les 

contes et légendes dans la 

quête de la sainte Matu », cel-

le de 2007 s’est voulue plus 

contestataire dans sa produc-

tion « Agaune-Révolution ».

Au cours des deux années 

scolaires, les volées de Ma-

turité se sont distinguées par 

leurs résultats : 142 élèves 

en 2006, 122 en 2007. Il est 

de tradition d’accorder des 

prix aux meilleurs étudiants. 

Parmi les nombreux primés 

depuis 2006, une mention 

particulière est à faire pour le 

jeune Vincent Roch, de Mon-

they, élève de 5ème littéraire, 

qui reçut en 2006 quatre 

prix.

Michel Galliker




